
Discours présenté à la soirée de passation de collier 
Madame la Gouverneure, Madame la Gouverneure élue, Messieurs les 
past Gouverneurs Mes cher(e)s ami(e)s Rotariens, 
 
C’est avec beaucoup d’humilité que je prends aujourd’hui la présidence de notre club. 
Je remercie sincèrement celles et ceux qui m’ont accordé leur confiance.  
Je ne vous cacherai pas que mes sentiments sont partagés. Je suis honoré de cette 
confiance, mais j'aborde également cette responsabilité avec lucidité. 
Comme beaucoup d'entre vous, je constate les défis auxquels notre club est confronté.  
Pourtant, si j'ai accepté cette mission, c'est parce que je reste profondément attaché 
aux valeurs du Rotary et convaincu que notre club a un avenir à condition que nous le 
construisons ensemble.  
 
1-Nous sommes un petit club, c’est une réalité. 
 
Mais je ne vois pas cela comme une faiblesse. Je crois au contraire que les petits clubs 
ont une force particulière : chacun y compte, chacun y est visible, chacun peut y faire 
la différence. 
Aujourd’hui, je voudrais partager avec vous une conviction qui guidera mon année de 
présidence. 
Je ne pense pas que notre principal défi soit le recrutement. 
 
Mon principal défi sera de faire vivre pleinement l’esprit rotarien au sein de notre club.  
Car avant de chercher à accueillir de nouveaux membres, nous devons nous demander 
ce que signifie réellement notre devise : « We Serve ». 
Nous la connaissons tous.  
Mais avons-nous suffisamment réfléchi ensemble à ce qu’elle signifie concrètement 
dans notre vie de club ? 
Pour moi, le service ne se limite pas aux actions que nous menons à l’extérieur.  
Le service se vit aussi entre nous. 
Il se traduit par notre participation, notre disponibilité́, notre entraide et notre 
volonté́ de prendre notre part des responsabilités. 
L’esprit rotarien ne se manifeste pas seulement lors des grandes actions ou des 
évènements publics.  
Il se révèle aussi dans les gestes les plus simples. • Dans l’accueil d’un invité. 
• Dans l’installation d’une salle. 
• Dans le rangement des tables.  
• Dans la vaisselle à la fin d’une manifestation. 
• Dans tous ces petits gestes qui ne sont jamais spectaculaires mais qui permettent à 
notre club de fonctionner. 
 
Ce sont de petites choses. 
Mais c’est souvent dans ces petites choses que l’on reconnait une véritable équipe. 
Dans un petit club, personne ne devrait être spectateur. 
Chacun doit pouvoir apporter sa contribution, selon ses possibilités. Parce que lorsque 
quelques-uns portent tout, ils finissent par s’épuiser. Et lorsqu’au contraire chacun 
apporte un peu, le club devient plus fort, plus vivant et plus fraternel.  
 
2- Je souhaite également que cette année nous permette de mieux nous 
connaitre. 
Nous avons parmi nous des femmes et des hommes aux parcours riches, aux 
expériences passionnantes et aux centres d’intérêt variés. Pourtant, nous ne prenons 
pas toujours le temps de les découvrir.  
C’est pourquoi je proposerai que les membres que nous entendons le moins souvent 
puissent présenter un sujet de leur choix : une passion, une expérience, un voyage, une 
activité ou une réflexion qui leur tient à cœur.  



L’objectif est simple : mieux nous connaitre pour mieux servir ensemble. Car la 
fraternité ne se décrète pas. 
 
Elle se construit. 
 
Elle se nourrit des échanges, de l’écoute et de la connaissance mutuelle. Et cela 
m’amène à la question du recrutement.  
Bien sûr, nous avons besoin d’accueillir de nouveaux membres. 
Mais je suis convaincu que le recrutement n’est pas d’abord une affaire de 
communication. 
C’est une affaire d’exemple. 
Les personnes que nous invitons observent nos actions, mais elles observent aussi nos 
relations humaines. 
Elles cherchent à savoir si elles trouveront parmi nous un esprit de fraternité, de 
respect, de convivialité et de service. 
Je crois profondément que l’on rejoint moins une organisation qu’un état d’esprit. 
Si nous voulons attirer de nouveaux membres, faisons vivre cet état d’esprit. 
Soyons le club que nous aimerions nous-mêmes rejoindre. 
Enfin, je souhaite partager une autre conviction forte.  
 
3-L’avenir de notre club passe par une coopération plus étroite avec les 
autres clubs. 
 
Notre dernier concert s’est soldé par un déficit. 
Ce n’est pas un échec.  
C’est un enseignement. 
 
Il nous rappelle que nous devons adapter nos ambitions à nos moyens. 
Je suis convaincu que nous devons davantage mutualiser nos conférences, certaines de 
nos actions, nos compétences, nos moyens humains et parfois même nos risques 
financiers. 
Le Rotary est un réseau. 
 
Nous avons tout à gagner à travailler ensemble plutôt que chacun de notre coté. 
Cette coopération ne diminuera pas notre identité. 
 
Au contraire, elle renforcera notre capacité à agir et à servir.  
 
4-Mes cher(e)s ami(e)s,  
Je souhaite que cette année soit une année de fraternité, de participation et de 
responsabilité partagée. 
Une année où chacun trouve sa place. 
Une année où chacun se sente utile.  
Une année où nous retrouvions pleinement le sens de notre devise. Car au fond, notre 
avenir ne dépend pas seulement du nombre de nos membres. 
Il dépend de notre capacité à faire vivre l’esprit rotarien chaque semaine, dans nos 
actions, dans nos réunions et dans nos comportements. 
Et cet esprit tient peut-être dans une idée très simple : 
 
« We Serve » ne signifie pas que quelques-uns servent. 
 
« We Serve » signifie que nous servons ensemble  
 


